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depouillement etendu de nombreux fonds d'archives, publics et prives, permet ä

Meyer de confirmer ces vues nouvelles.
II n'en reste pas moins que la Haute-Garonne demeure, sous la Revolution, un

bastion de l'Eglise refractaire. L'hostilite ä la politique religieuse de la Revolution
allant grandissante au fil des ans, les deux tiers voire les trois quarts du clerge refu-
sent allegeance au nouveau regime. La cause en est non seulement dans les
maladresses, brusqueries et persecutions revolutionnaires, mais aussi dans l'action de la
fameuse societe secrete de l'Aa (abreviation d'«associatio amicorum» pour les uns,
d'«association apostolique» pour les autres), et plus encore dans l'attachement de
l'immense majorite de la population ä son clerge, surtout ä la campagne oü les eures
et vicaires de paroisse, de par leur train de vie souvent fort modeste, restent proches
des paysans. D'ailleurs, comme le suggere l'introduction, il semble que l'esprit de
charite des autorites religieuses soit suffisamment aiguise pour permettre ä l'Eglise
de remplir correctement, envers les couches defavorisees de la population, la mission

sociale dont eile est, sous l'Ancien Regime, investie. L'oeuvre caritative ainsi
deployee serait assez considerable pour compenser, aux yeux des masses, les graves
inegalites dont elles souffrent ä la veille de la Revolution, et pour legitimer les
immenses richesses, elles aussi trop mal reparties, de l'Eglise.

Une teile symbiose, une teile harmonie entre fideles et clerge n'explique-t-elle pas
un fait capital düment constate par Meyer, ä savoir l'absence presque totale de col-
lusion directe entre ecclesiastiques et royahstes de Haute-Garonne durant la Revolution,

et notamment pendant Finsurrection contre-revolutionnaire de l'ete 1799? En
d'autres termes, le bas clerge, c'est-ä-dire la grande majorite du corps ecclesiastique,
n'etait-il pas pret ä se rallier ä tout instant ä la Revolution pourvu qu'elle respeetät
les libertes de l'Eglise, ses immunites et ses biens? C'est pour l'avoir compris trop
tard que la Constituante entra en conflit avec Rome et s'aliena le soutien de ce qui,
en 1789, etait encore le premier ordre du royaume.

Villars-sur-Gläne Georges Andrey

Le personnel de l'enseignement superieur en France aux XIX° et XX' siecles. Actes
du Colloque des 25 et 26 juin 1984 publies par Christophe Charle et Regine
Ferre. Paris, Editions du CNRS, 1985. 283 p.
Dans le cadre des recherches sur la prosopographie des elites francaises ä l'epoque

moderne et contemporaine, le CNRS et son Institut d'histoire moderne et contemporaine

ont organise, les 25 et 26 juin 1984, un colloque international dont cet

ouvrage livre les contributions essentielles.
Centrees autour de trois themes - sociologie du corps enseignant, changement de

fonction du professeur et contribution du personnel de l'enseignement superieur ä
la recherche et au changement culturel - ces etudes tentent, malgre l'extreme
complexite du Systeme universitaire francais, de percevoir, ä defaut de l'eclairer
beaueoup, un univers oü le poids des traditions, la crainte de l'etranger, le solip-
sisme dissimulent ä l'observateur exterieur les principes structurels permettant l'au-
toreproduetion et le developpement d'une institution au caractere presque occulte.

Degager des constantes de ces Communications fort inegales, aussi bien dans leurs
qualites intrinseques que dans l'interet des themes choisis, est secondaire face au
type d'interrogation que la plupart des auteurs ont choisi pour cerner la realite
universitaire francaise, ou plus exactement les faces multiples de processus ideologiques
complexes.

Plusieurs des Communications, chacune dans son domaine, recourent en effet ä la
methode prosopographique qui a pour but, une fois delimite un corps social quel-
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conque, en observant les origines sociales, les appartenances politiques, les carrieres
professionnelles, les indices de fecondite meme, de determiner les reseaux
d'influence, de similitude et de recurrence et de decouvrir ce que Bourdieu appelle «les
champs de pouvoir».

Cette analyse multivariee requiert par consequent une connaissance globale du
phenomene considere et appelle ä une pluridisciplinarite des approches. Comme le
mentionne encore Bourdieu, «parier des universitaires en general n'a pas grand sens

etudier les professeurs ä l'etat isole c'est risquer de laisser echapper l'essentiel.
Etudier ä l'etat isole teile faculte cela n'a pas grand sens et, en tout cas, c'est tres
dangereux car beaueoup de ses proprietes tiennent ä sa position dans l'espace
global» (p. 177).

La methode prosopographique est redoutable, car eile oblige, une fois les
elements quantitatifs collationnes et saisis, ä recourir ä l'approche qualitative qui
necessite la perception de faits aussi tenus et indicibles que l'impact de la recherche
universitaire sur la structure sociale de la societe francaise ou que l'osmose entre le
monde universitaire et la culture.

La contribution de Paul Gerbod essaie, par exemple, d'apprecier la qualite et la
notoriete des travaux scientifiques des professeurs des facultes des lettres entre 1870
et 1939. La demarche quantitative - compter le nombre des publications, par quelles
revues elles sont publiees, etc.. - semble nettement insuffisante, si bien que Gerbod
imagine de recourir au critere de l'«invention scientifique» comme approche
qualitative. Malheureusement un tel concept demanderait ä etre serieusement defini
avant de devenir operatoire pour une analyse structurelle.

Ce manque de clarte dans la terminologie, pour ne pas parier des ideologies sous-
jacentes ä chacune de ces Communications, nuit singulierement ä l'interet de la
methode prosopographique qui forme indeniablement le denominateur commun de
ces Actes. Les contributions, enfin, sont paradoxales: comment, en effet, des
auteurs, probablement tous universitaires eux-memes, ne percoivent-ils pas cette
etrange contradiction qui existe entre le fait de parier de soi tout en croyant rester ä
l'exterieur de son propre discours. Tout se passe un peu comme si quelqu'un regar-
dait les passants dans la rue depuis sa fenetre tout en voulant etre lui-meme un
promeneur. C'est peut-etre dans ce paradoxe que se situe la perennite des traditions
universitaires!

Lausanne Pierre-Alain Liard
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